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Dans la paracha Chemot, pour la toute première fois, Hachem Se révèle à Moïse. Et pour ce 
premier contact, Hachem choisit de se manifester à travers une vision saisissante : « Moïse 
regarda : le buisson brûlait dans le feu, mais le buisson n’était pas consumé » (Chemot 3:2). Cet 
instant fondateur de la révélation divine est porteur d’un message profond, définissant la mission 
d’Israël à travers l’Histoire et son rôle unique dans le monde. 
 
Rashi enseigne que le buisson, modeste et épineux, reflète la condition d’Israël en Égypte : 
opprimé et accablé, mais jamais abandonné. À travers ce symbole, Hachem révèle qu’Il partage 
les souffrances de Son peuple et Se tient à ses côtés, même dans les périodes les plus sombres. 
 
Nahmanide y voit une image puissante de l’éternité d’Israël. Malgré les persécutions et les 
épreuves, Israël éclaire le monde sans jamais s’éteindre. Le Maharal de Prague ajoute que les 
flammes symbolisent les forces destructrices qui, à travers les siècles, tentent de briser Israël. 
Pourtant, grâce à son lien indéfectible avec la Torah, Israël transforme chaque défi en une source 
d’élévation et de sanctification. 
 
Aujourd’hui encore, Israël fait face à des défis contemporains : antisémitisme, anti-sionisme, 
crises politiques et tentations d’assimilation. Mais, comme l’écrit Rav Kook : « Plus les ténèbres 
s’épaississent, plus la lumière doit briller. » Israël, debout et vivant, incarne un message d’Emouna 
(foi), de résilience et de responsabilité, inspirant le monde par sa ténacité et sa mission spirituelle. 
 
Lorsque Hachem ordonne à Moïse : « Enlève tes sandales, car l’endroit où tu te tiens est une terre 
sainte », Rav Dessler interprète cette injonction comme une invitation à percevoir la sainteté dans 
des lieux inattendus. Même les endroits marqués par la douleur peuvent devenir des espaces de 
lumière. À travers son histoire, Israël a transcendé les ruines pour illuminer le monde : des 
académies talmudiques de Babylonie après la destruction du Temple à la renaissance de l’État 
d’Israël après la Shoah. 
 
Dans un monde profondément marqué par des crises sociales, spirituelles, environnementales et 
politiques, le buisson ardent nous enseigne que la véritable force réside dans l’humilité, la 
résilience et l’Emouna (foi). Ce n’est pas par la force matérielle que l’on éclaire les ténèbres, mais 
par l’accomplissement d’une mission sacrée, chargée de révéler la lumière divine dans l’obscurité. 
 
Le buisson ardent de notre paracha incarne bien plus qu’un miracle : il symbolise l’éternité d’Israël 
et sa vocation unique. Il nous enseigne que chaque épreuve est une invitation à grandir et chaque 
obstacle une opportunité de rayonner davantage. Israël est cette flamme inextinguible, chargée 
de guider un monde en quête de sens et de vérité. 


